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Résumé : 

L’examen du lien social qui unit les individus d’une société est un sujet large et récurrent de la recherche en 

sciences sociales. Des concepts tels que l’intérêt, l’entraide, la loi, la sociabilité et la sympathie ont 

traditionnellement influencé la manière dont l’économie, la sociologie ou les sciences politiques perçoivent le 

lien social. Depuis quelques décennies, la notion de confiance a renouvelé profondément la manière dont cet 

objet de recherche est appréhendé dans l’ensemble des sciences sociales et particulièrement en économie. Cette 

thèse propose une histoire de ces transformations récentes problématisée autour de la tension entre la volonté 

de production d’une approche économique de la confiance et la nature fortement interdisciplinaire de cet objet 

d’étude. Le premier chapitre examine le passage du concept de confiance de la sociologie à l’économie lors 

d’un séminaire intitulé « Seminar on Trust and Social Change », qui s’est tenu au King’s College de Cambridge 

de 1985 à 1986. Organisé par le sociologue Diego Gambetta, ce séminaire a agi comme une interface pour les 

échanges scientifiques et a permis à deux programmes de recherche d’échanger des méthodes et des objets afin 

de former un programme interdisciplinaire sur la notion de confiance. Le deuxième chapitre utilise des outils 

quantitatifs et computationnels dans le but d’offrir une synthèse concise et exhaustive des champs de recherche 

liés à la confiance. L’analyse menée nous permet de conclure que les champs de recherche sur la confiance ne 

se réduisent pas à une partition disciplinaire. Par conséquent, il n’y a pas d’« économie de la confiance » mais 

différents champs de recherche en économie, dont les spécificités proviennent notamment de différentes 



interactions avec d’autres disciplines. Le troisième et dernier chapitre propose d’examiner dans une perspective 

historique et méthodologique le Jeu de la Confiance. Depuis sa publication en 1995 par Berg, Dickhaut et 

McCabe, le Jeu de la Confiance est devenu le standard méthodologique pour étudier expérimentalement la 

confiance en économie (ainsi qu’en psychologie). Nous montrons que, historiquement, l’utilisation du Jeu de 

la Confiance en économie se retrouve principalement au coeur de deux approches distinctes. Nous analysons 

ensuite cette dualité d’un point de vue méthodologique pour montrer qu’elle recouvre une divergence 

d’interprétation de la notion de validité concernant les résultats du Jeu de la Confiance. Nous défendons que 

ces critères de validité sont trop restrictifs pour fournir une approche économique satisfaisante de la confiance 

fondée sur le Jeu de la Confiance. 

  

 


